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[107] CHAPITRE VIII.
DU SEMINAIRE DES VRSULINES.

VTANT qu'il eft difficile de rencontrer des filles
A feculieres, armées d’vn bon dot, pour foufte-
nir le Seminaire des Sauuages eftably & Kebec:
foubs la conduite des meres Vrfulines, autant feroit-
il aifé de trouuer des Religieufes profefles, toutes
preftes de trauerfer 1'Ocean, & de donner leur vies
pour le falut de ces pauures enfans: & s’il en falloit
vn auffi grand nombre; que fainéte Vrfule conduifoit
de Vierges en Bretagne; ie croy que la France les
pourroit fournir, tant il y a de zele & d’ardeur en
toutes leurs maifons. Non feulement les Vrfulines;
mais vn grand nombre d’autres Religieufes de diuers
ordres, bruflent d'vn feu tout pur de venir confacrer
leurs trauaux A Iefus-Chrift en ce nouueau monde,
& confumer leur vies {ur 1’Autel de la Croix. Omnia
mihi licent, [ed non omnia expediunt, tout ce qui eft
bon, n'eft pas expedient: defirer vn grand [108] bien,
fans empefchement, & auec vne douce indifferance,
& vne humble foufmiffion aux volontez de Dieu, c’eft
vne marque que le S. Efprit en eft I’ Autheur.

Quoy que c’en foit, il ne femble pas a propos d’ex-
clure aucun monaftere de Religieufes Vr{ulines, de
quelque endroit ou congregation qu'il foit, d’enuoyer
en cette nouuelle vigne de noftre Seigneur, quelque
profefle de fa communauté; mais pour autant qu'on
n’en peut pas tirer de toutes les maifons, n’en eftant



